


Résumé:

En sismique réflexion, l'image de la subsurface est le fruit d'un dur labeur effectué par plusieurs équipes de spécialistes. Ces spécialistes se répartissent sur les trois principaux domaines que sont l'acquisition, le traitement et l'interprétation. La qualité de cette image repose essentiellement sur la qualité des données terrains recueillies lors de l'acquisition ainsi que de leur traitement. En effet, une bonne qualité de données est prometteuse  d'une bonne image du sous-sol. En présence d’un faible contraste d’impédance au niveau du réservoir, la reconstitution de l'image de la subsurface  auscultée peut s'avérer une gageur du fait de la naissance d'horizons fictifs qui fausseraient assurément l'interprétation. Il a été également constaté que lors la mise en production des gisements pétroliers ou gaziers des prodromes surgissent souvent avec parfois de graves conséquences sur la production. Ces problèmes qui peuvent être d’origines divers sont souvent liés à des phénomènes diagenètiques, à l’environnement de dépôt ou simplement à la géologie de la région. 
A cet effet, les entreprises pétrolières sont devenues de plus en plus gourmandent en matière de qualité d’information sismique, malgré le coût exorbitant que cela peut engendrer. De nouvelles techniques d’interprétations utilisant d’autres concepts sont également introduites dans le seul but de mieux raffiner les paramètres du sous sol. Parmi ces techniques, on trouve les méthodes d’inversions sismiques qui ne cessent d’occuper les esprits des interprétateurs quand aux bons résultats obtenus en face de géologie complexe en vu de la caractérisation des réservoirs pétroliers.

Plusieurs méthodes d’inversions sont proposées, et qui peuvent être subdivisées en deux catégories selon le type de donnée utilisé. La première est celle appliquée sur des collections CDP avant sommation (Inversion PreStack). Alors que la seconde se réalise sur des sections sismiques après sommation (Inversion PostStack). Dans notre cas nous avons usité de l’inversion sismique PostStack qui cherche à partir du sismogramme dite de référence, produit par les mesures de données sismiques, de retrouver les paramètres du sous-sol. L’idée consiste à créer à partir des données sismiques et des données de puits un modèle de log pseudo-acoustique de chaque trace exprimé en profondeur. En d’autre terme,  c’est une représentation  quantitative des propriétés de la roche (vitesse et densité) avec une résolution très proche à celle des enregistrements aux puits. 

Ce projet comporte trois (03) techniques d’inversions. La première traite l’inversion récursive qui compte parmi les premières méthodes apparue vu sa simplicité et la rapidité de son exécution. La deuxième technique concerne celle qui porte l’appellation de « Blocky Inversion » qui signifie l’inversion par bloc. Pour celle-ci, nous avons étudié deux approches différentes. L’utilisation de l’une ou de l’autre dépend du type de donnée disponible (informations au puits) ainsi que du degré d’implication des contraintes dans la solution inverse. Pour la dernières méthode, il s’agit de l’inversion Sparse Spike basée sur un concept mathématique robuste où sa solution par méthodes simplexes nous fournie une série de réflectivité composée d’un nombre limité de Spikes.  Toutes ces méthodes ont été synthétisées à l’aide des programmes informatiques. Le but didactique que nous recherchions s’explique à travers la diversité des simulations auxquelles nous avons procédées (bruit, réflexions multiples, …)  afin de découvrir les limites de chacune d’elles. 

Après avoir survolé les différentes techniques d’inversions PostStack les plus utilisées  de part le monde, nous invitons le lecteur à découvrir le résultat d’inversion et leur interprétation obtenu sur les données sismiques 3D d’Alrar qui est de loin plus intéressant que celui de l’interprétation conventionnelle.
« Inversion des données de sismique réflexion pour la détermination des paramètres du sous sol dans les bassins Algériens. »
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